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La nouvelle Constitution vaudoise confirme ä son art. 52 que la protection du patrimoine est une
täche incombant ä l'Etat cantonal (all: l'Etat conserve, protege, enrichit et promeut le patrimoine
naturel et le patrimoine culturel). Pourveriflersi les dispositions legales actuelles repondaient
a 1'afBrmation constitutionnelle, les acteurs cantonaux concernes se sont reunis en 2005. II a

ete constate une lacune dans l'application de la Loi du 10 decembre 1969 sur la protection de

la nature, des monuments et des sites, concernant l'inventaire du patrimoine mobilier dans le

canton, qu'il soit en main privee ou en main publique. II en resultera vraisemblablement une loi

speciflque, deflnissant les competences et les täches des institutions concernees, notamment des

musees qui abritent une part importante de cet heritage ä caractere historique.
Dans le domaine de l'archeologie, les choses sont de longue date reglees et appliquees

avec precision. L'introduction du Code civil en 1912 a attribue d'emblee aux Etats cantonaux la

propriete et la responsabilite des objets archeologiques et des «curiosites naturelles» d'interet

scientifique trouves dans leursol.
A la suite de l'entree en vigueurde la nouvelle Loi föderale surle transfert illicite des biens

culturels (LTBC), ces dispositions du Code civil ont ete maintenues et precisees en 2005, sur
l'experience d'un siede d'application. Sur ces bases claires, les Services de l'Etat de Vaud char-

ges de l'archeologie au sens large, ä savoir notre section et le Musee cantonal d'archeologie et

d'histoire, poursuivent leurcollaboration et assument leurs täches respectives Hees aux diverses

etapes de protection, de conservation, d'etude et de mise en valeur du patrimoine archeologique

cantonal, des sites aux objets produits, et de la documentation primaire jusqu'aux publications.
La production en 2005 du centieme numero des Cahiers d'archeologie romande, consacre aux
fouilies recentes d'une necropole de Läge du Bronze ä Vufflens-la-Ville, temoigne du bon fonc-

tionnement de l'archeologie vaudoise, en depit des difficultes du temps.
Les mesures d'economie et de reorganisation de l'Etat n'epargnent en effet pas notre domaine,

alors que le developpement de l'urbanisation multiplie les impacts sur le patrimoine, comme

en atteste la liste des affaires presentees plus bas. L'Etat etant dans l'impossibilite de subvenir

ä toutes les charges Hees aux interventions necessaires, une part toujours plus importante est

requise de ceux dont les projets portent atteinte aux sites: les proprietaires et les promoteurs.

Nous saisissons cette occasion pour remercier de leur collaboration tous les intervenants

impliques dans les Operations de sauvegarde du patrimoine archeologique, qu'ils soient mattres

de l'ouvrage, entrepreneurs ou archeologues. Leur participation active, leur comprehension, leur

competence et leurengagement sont indispensables ä la reussite des projets.

Revue historique vaudoise, tome 114, 2006, p. 315-340
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Pour ce qui concerne notre Institution, signalons un nouveau changement de denomination
ä la fin de l'annee 2005 (voirRHV 2003, p. 241). Les deux sections de W Archeologie cantonale»

et des«Monuments et Sites» sont ä nouveau associees, des le 1er janvier 2006, ä l'enseigne de

la Division Monuments et sites et Archeologie, Service Immeubles, Patrimoine et Logistique du

Departement des infrastructures.
L'annee 2005 a ete marquee par le depart en retraite de Max Klausener. En trente ans d'acti-

vite, comme technicien de fouilles archeologiques, adjoint technique, puis responsable de fouilles

archeologiques, Max Klausener a pris part ou contribue ä la quasi totalite des interventions

organisees parla section, quand il ne les a pas conduites lui-meme, ä la tete d'equipes parfois

importantes. Ce tut le cas notamment lors de la derniere Intervention realisee entierement par
notre section, dans la necropole merovingienne du Clos d'Aubonne ä laTour-de-Peilz.

Ses multiples talents, allies ä un savoir-faire et un sens du terrain inegales, ont assure la

reussite des meilleures fouilles cantonales. De nombreuses volees de fouilleurs et de jeunes

archeologues romands lui doivent l'essentiel de leur formation pratique, au contact de la realite

du terrain. Enfin, ses talents de dessinateur et d'illustrateur ont considerablement enrichi la

documentation archeologique. On trouve dans de nombreuses publications consacrees ä des

sites vaudois ses magnifiques reconstitutions, d'un haut niveau d'exigence et de detail. Les

mesures d'economie cantonales ont eu pour effet de supprimer le poste de Max Klausener, apres

son depart, ce qui constitue pour nous une perte considerable.

INVESTIGATIONS ET PUBLICATIONS

Les notices qui suivent donnent un compte rendu des principales investigations et etudes poursui-
vies ou achevees en 2005, relatives ä des sites archeologiques du canton. Les aspects administratifs

ne sont en principe pas evoques, de meme que les sondages, prospections ou interventions qui
n'ont pas encore produit de resultats significatifs. La presentation de certains objets peut-etre ainsi

reportee ä une chronique ulterieure.
En general, les rapports et documents mentionnes sont deposes ä la Section de l'archeologie

cantonale.

Chronologie
P Paleolithique et Mesolithique
N Neolithique
Br Age du Bronze

Ha Hallstatt
L La Tene

R Epoque romaine

HM Haut Moyen Age

M Moyen Age

AP Archeologie preindustrielle
I Indetermine

Institutions, entreprises
AAM Atelier d'archeologie medievale, Moudon
AC Section de l'archeologie cantonale, Departement des Infrastructures du canton de Vaud
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GRAP Groupe de recherches en archeologie prehistorique. Departement d'Anthropologie et d'Ecologie,
Universite de Geneve

LRD Laboratoire romand de dendrochronologie, Moudon
MCAH Musee cantonal d'archeologie et d'histoire, Lausanne
MHL Musee historique de Lausanne

MR Musee romain
AS Archeologie suisse. Bulletin de la Societi suisse de prehistoire et d'archeologie
ASSPA Annuaire de la Socidtä suisse de prehistoire et d'archeologie
BPA Bulletin de l'Association Pro Aventico

CAR Cahiers d'archeologie romande

Sauf mention contraire, les notices ont ete redigees par D.W.

AVENCHES - District d'Avenches - CN 1185 - 570 000/192 500
R - Aventicum
Pour la cinquieme annee consecutive, les archeologues de la Fondation Pro Aventico effectuent
de nombreuses interventions et releves dans le site, imposes par les travaux de renouvellement
des canalisations communales et de l'extension du chauffage ä distance. Ces travaux precisent
le plan archeologique et la Chronologie du developpement urbain.
Des investigations ont ete egalement poursuivies dans le perimetre de la Porte de l'Ouest et de

sa necropole, pour les besoins d'un developpement immobilier. Des amenagements de la fin de

Tage du Feryamenent des informations nouvelles sur les origines de l'agglomeration.
Publication: pourle compte rendu detaille des etudes et travaux entrepris ä Avenches.voir Anne Hochuu-Gysel

(ed.), dans BPA 47,2005 (2006) 141 p.

BULLET - District de Grandson - CN 1183 - 531 380/189 200
L-R - Le Chasseron - Sanctuaire gallo-romain
La fouille de diagnostic conduite par l'IASA de l'Universite de Lausanne au sommet du Chasseron

durant l'ete 2004 ayant permis la decouverte d'un murde plus de 8 m, d'une dizaine de monnaies et

de quelques centaines de tessons (voirASSPA, 88,2005, p. 351-352), un programme d'investigations ä

plus large echelle a pu etre entrepris durant l'ete 2005 gräce au soutien de la Fondation pourla Culture

de l'UBS et des communes de Bullet et de Sainte-Croix. La difficulte pour l'IASA d'organiser une troi-

sieme Intervention au Chasseron et, donc, la necessite d'obtenir un maximum d'informations en une

seule campagne, nous ont conduits ä mettre surpied un programme de recherches associant fouilles,

sondages, prospections et reprise des donnees ä l'echelle micro-regionale. Organisee sous la forme

d'un chantier-ecole similaire ä ceux conduits sur la Villa d'Orbe-Bosceaz jusqu'en 2004, la campagne

de 2005 a reuni une cinquantaine d'etudiants et de chercheurs sur ce sommet jurassien. Differents

secteurs du site ont ete explores:
Terrasse du temple. Mise au jour d'un fanum d'environ 14.5 m x 15.5 m (cella d'environ 9x10
m) et d'un riche mobilier (voir fig. 1 et 2). L'analyse stratigraphique des structures et du mate-

riel archeologique a permis de reconstituer l'histoire de ce secteur frequente de La Tene finale
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(ceramiques de LTDlb et D2) jusqu'ä la fin de l'Antiquite. Bien que des monnaies republicaines
du He siede y aient ete retrouvees, ce type d'offrande semble surtout se developper sur le site

ä partir de la periode augusteenne (deux monnaies gauloises) et se poursuivra jusqu'ä la fln
du IVe et meme au debut du Ve siecle (frappe d'Honorius de 408). Le mobilier de ses niveaux
de construction et differents indices secondaires permettent de situer aux alentours de l'an 40

de notre ere l'edification du grand fanum, dont une partie de la cella et la galerie sur podium
semblent avoir ete realisees en bois. Ce bätiment a subi d'importantes transformations ä la fln
du IIe siecle (suppression de la galerie deambulatoire) et restera en fonction au moins jusqu'ä la

seconde moitie du IVe siecle.

Plan des Centurions. Mise en evidence d'un bätiment en materiaux legers, avec couverture de

tuiles, et decouverte d'un mobilier attribuable aux annees 20-30 apres J.-C. Baraquements des

ouvriers employes ä la construction du fanum
Falaises. Decouverte et cartographie d'une cinquantaine de monnaies dans deux ravins.
Identification de lazone depuis laquelle etait effectuee la dispersion des offrandes (iactatio) depuis un

eperon rocheux au nord de l'eminence meridionale.
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2 Bullet - Le Chasseron. Organisation spatiale du sanctuaire durant le Haut-Empire.

(Dessin T. Luginbühl, J. Bemal, IASA)

Pierre de la Paix. Dicouverte d'une lame de silex probablement mesolithique et de fragments de

tuiles romalnes, dontun n'appartenant pas au groupe petrographique des tegulaeemployees pour

la couverture du temple.
Ces nouvelles donnies et la reprlse des informations relatives aux decouvertes anciennes per-

mettent de restituer assez precisement l'organisation spatiale du sanctuaire avec son temple et

son eperon devolu ä la iactatio, auxquels s'ajoutaient probablement des hospitalia (ä l'emplace-

ment de l'actuel chalet-hötel), un sacrarium et, peut-etre, des chapelles secondaires. Le materiel

archeologique permet, cptant ä lui, de restituer differentes pratiques rituelles qui feront 1 objet

de commentalres detailles dans les publications ä paraTtre.

Thierry Luginbühl

Investigations: IASA Lausanne.



320 | Chronique archeologique 2005

BULLET - District de Grandson - CN 1183 - 534 210/188 800
I - Les Coutettes - Fourä chaux

Surune petite terrasse naturelle, en milieu forestier, le proprietaire d'une cabane de chasse

a observe en 2004 les vestiges d'un grand fourcirculaire de 4 ä 5 m de diametre, creuse et

installe directement dans le sol marno-argileux. Les traces d'un second four sont percepti-
bles ä proximite. La presence de restes caracteristiques de calcaire calcine identifie cette

structure comme un four ä chaux, d'epoque indeterminee.
Les plus proches constructions magonnees qui auraient pu necessiter de la chaux dans cette

region sont des fermes isolees, ä un kilometre de distance. Le village de Bullet est ä pres de

deux kilometres.

CHAMPAGNE - District de Grandson - CN 1183 - 540 825/186 300
M - Le Moulin - Systeme defensif
Dans le cadre de la campagne de sondages lies aux travauxautoroutiers de la A5, quatre pieux
en chene avaient ete mis au jour dans la plaine alluviale de l'Arnon ä Champagne-/e Moulin
(VD) en 1994. Suite ä cette decouverte, une fouille archeologique a eu lieu d'aoüt ä octobre

1997, sur450 m2 environ (voirRHV 1998, p. 70).
Lors de cette intervention, 267 elements en bois enchevetres (26 troncs, 95 pieux et 146 piques)
ont ete mis en evidence gräce ä la nappe phreatique qui les a partiellement conserves (flg. 3).

Apres analyses, il s'avere que cet ouvrage defensif est une structure composee d'un pilotis
calant quatre rangees de troncs espacees de 150 cm, sur lesquels des piques prenaient appui,
constituant une sorte de Systeme de chevaux de frise fixe. Cet amenagement forme un V dont

les bras mesurent 15 et 25 metres de longueuret forment un angle de 100°. Les pointes des

piques sont dirigees vers l'interieur du V. L'ensemble est essentiellement constitue de chenes

de futaie ä croissance rapide, coupes en automne-hiver 1307/1308 ap. J.-C. Iis ont ete mis en

place pres d'un point de passage sur l'Arnon que devait emprunter la voie de communication

supposee reliant le bourg Saint-Maurice de Champagne ä Grandson.

Durant cette periode, d'importants travaux concernant notamment le Systeme defensif du chä-

teau de Grandson ont ete mis en oeuvre par Othon I (l'enveloppement des anciens bätiments

romans d'une courtine flanquee de deux tours semi-circulaires, l'installation d'un nouveau

parapet crenele sur presque tout le pourtour du chäteau au niveau du chemin de ronde, la

creation d'archeres ä l'etage sommital des tours). II est permis de supposeren consequence

que l'amenagement defensif mis au jourä Champagne est un poste avance destine ä proteger
un point de passage, pont ou gue, permettant l'acces au chäteau situe deux kilometres plus
au sud, depuis les baronnies de Neuchätel, pendant que son Systeme defensif n'etait pas tota-
lement operationnel.
Dans la mesure oü les piques sont orientees vers hangle interieur, nous n'avons probablement
mis au jourqu'une partie d'un Systeme defensif de type barbacane,quis'etend hors de l'emprise
des travaux Jusqu'ä l'endroit oü se trouvait le lit de l'Arnon en 1307 ap. J.-C.

Frangois Menna et Fabrice Tournelle

Investigations et documentation: C. Blomjous, Y. Buzzi, Archeodunum SA

Rapports d'expertise dendrochronologique LRD94/R3891 et LRD98/R3891A, Moudon.
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3 Champagne - Le Moulin. Vue

d'une partie du Systeme defensif ä

piques obliques, de 1307-1308, mis

aujouren 1997. (Photo Fibbi-Aep-

pli, Grandson)

CONCISE - District de Grandson - CN 1183 - 54 4 910 / 18 8 760
N - Station littorale - Ceramique du Neolithique moyen
Premiers resultats de l'etude d'un riche ensemble de ceramique provenant des fouiiles Rail 2000.

Publication: Elena Burri. «La ceramique de Concise (VD) au Neolithique moyen et l'influence jurassienne»,

dans AS 28. 2005. p. 24- 29.

CORCELLES-PRES-CONCISE - District de Grandson - CN 1183 - 544 340/188 280
N-Br - Reimplantation d'un menhir
Entrepose pendant des annees dans le preau de l'ecole de Corcelles-pres-Concise, le grand
menhir decouvert par Ch. Falquet lors des travaux Rail 2000 a ete reimplante le 4 novembre

2005. Ii se dresse desormais le long de la voie ferree ä la croisee de deux chemins, au lieu-dit

«Sous-le-Chäteau»(fig. 4).
11 tut decouvert en 1997 ä 700 m de lä, sur le trace de la nouvelle voie CFF, au lieu-dit La Vernette.

Le megalithe d'environ 3.15 m de long pour 1.40 m de large etait couche en legere pente suivant
le terrain naturel, dans un axe perpendiculaire ä la rive du lac, et de nombreux galets de gros
calibre l'entouraient.
Les fouiiles de sauvetage pratiquees autour du bloc n'ont pas mis en evidence un fosse net d'im-

plantation du menhir, ni livre de materiel archeologique. Sa base et ses cötes sont travailles et la

face superieure porte une vingtaine de cupules bien marquees.
Gervaise Pignat

CORCELLES-PRES-CONCISE - District de Grandson - CN 1183 - 544 000/188 900

Br - L'Argiieuse - Habitatprotohistorique
L'ouverture de tranchees de canalisations par la Romande Energie en avril 2005 a permis de

determiner la presence d'un nouveau site d'habitat, dont les limites en direction du lac et du

Jura ont pu etre estimees. L'important materiel ceramique recolte permet de rattacher ce site ä

Läge du Bronze final.
Sandrine Reymond

Observations et releves: Eduard Dietrich, Alex Downing, Marc Wittig, Archeodunum SA
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CRANS-PRES-CELIGNY - District de Nyon

-CN 1261 - 504 360/135 710

R - Les Tattes - Sepultures gallo-romaines
Les travaux de construction d'une Station de

transformation electrique ont mis au jour des

vestiges archeologiques. Suite ä la decouverte

fortuite du site par Laurent Saget, une rapide
intervention menee ä la fin des travaux de

terrassement a permis de documenter deux

tombes ä incineration d'epoque romaine.

La premiere, tres arasee (5-6 cm de profon-

deur), est constituee d'une fosse de 1.40 x

0.80 m. 21 grammes d'ossements brüles ont

ete retrouves disperses dans l'ensemble de

la sepulture. La seconde tombe est une fosse

quadrangulaire ä fond plat de 1.30 x 1.20

m, conservee sur 15 cm. Cette structure, au

contenu extremement brüle, n'a livre que 2

grammes d'os. Vu le mauvais etat de conser-

vation des tombes, les ossements n'ont pas

ete analyses.
Le mobilier ceramique (imitations du service A de la Graufesenque, gobelets ä revetements argi-
leux, cruche, pot, mortier) permet de dater ces deux sepultures du dernier tiers du Ier s. ap. J.-C.

Outre la ceramique, le reste du mobilier est constitue de fragments de verre, de clous de chaus-

sures et d'une importante quantite de clous de menuiserie. Faute de temps, ces objets n'ont pas

pu etre preleve en trois dimensions, nous empechant de preciser l'amenagement de ces tombes.

Un niveau protohistorique, observe uniquement en coupe, a livre un fragment de ceramique. Un

trou de poteau en connexion avec ce niveau charbonneux a ete egalement repere.
Sandrine Reymond

Intervenants: Pascal Nuoffer, Eric Winzberger, Frangois Menna, Archeodunum SA, Gollion.

Rapport: Crans-pres-Celigny. Poste 220/125KV/ Romande Energie. Rapport de surveillance, par Caroline Bhunetti

et Pascal Nuoi fi:r, Archeodunum SA, Cossonay, 2005.

4 Corcelles-pres-Concise. Implantation en 2005 d'un

megalithe prehistorique decouvert en 1997 (Photo C.

Falquet, AC)

Rapport: Surveillance de la pose de gaines pour
cäbles electriques, Corcelles-pres-Concise, l'Argi-

leuse, par Alex Downing, Archeodunum S.A., Gollion,

12.05.05.

FAOUG - District d'Avenches - CN 1185 - 572 250/195 430
N - Station littorale - La Gare

La renovation du debarcadere de Faoug et les travaux de dragage lies ont necessite un contröle

prealable dans le perimetre archeologique local. Une Station prehistorique neolithique, dite
Station de «La Gare» avait ete decouverte en 1888 le long de la rive.
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Les prospections methodiques par carottage sous les eaux et dans le sol avoisinant, entreprises
en fevrier - mars 2005, ont permis de localiser le site et de definir son extension.
Le gisement est bien conserve, essentiellement sur terre ferme, oü les niveaux archeologiques
sont recouverts par pres d'un metre de sediments. Aucune Intervention n'a ete necessaire, pour
les travaux cites plus haut. La datation du site est donnee pour l'instant par les objets recoltes

au XIXesiecle.

Investigations et documentation: GRAP, Departement d'anthropologie et d'ecologie, Universite de Geneve.

Rapport: Faoug - VD 2005. Inventaire et etude des stations littorales de la rivevaudoise du lac de Morat. Projet

de reconstruction du debarcadere: etude de la conservation et des menaces de destructions de la Station

littorale prehistorique de Faoug/ La Gare, parChristiane Pugin et Pierre Coruoud, GRAP, Geneve, mai 2005.

GRANDSON-CONCISE - District de Grandson
Fouilles de l'autoroute A5
A l'occasion de l'ouverture du trongon autoroutier Grandson-Areuse, une publication comme-
morative evoque les resultats archeologiques obtenus au cours des interventions qui se sont

etendues sur plus d'une decennie.

Publication: C. May Castella, C. Falquet, S. Wüthrich (red.) «A5: on pourrait l'appeler l'archeologienne»,

dans L'Arcjurassienne-Actes de naissance, Canton de Vaud - Departement des infrastructures - Republique

et canton de Neuchatel - Service des ponts et chaussees. 2005, p. 46-59.

GRANDSON - District de Grandson - CN 1183 - 539 100-184 900/540 100-185 600

Br-Ha - Les Echätelards - Autoroute A5
Le trongon de l'autoroute A5 entre Yverdon et Champagne a ete l'objet de sondages archeologiques

en 1977. Ces recherches n'avaient pas revele d'indices particuliers, la semi autoroute a ete

construite sans Intervention archeologique preventive.
En 2003, ce trongon a ete elargi du cöte Iura de maniere ä donner une structure uniforme ä la

route nationale ouverte en 2005. Une coupe longue de plusieurs kilometres a ainsi ete ouverte

en 2003. Les equipes d'archeologues occupes aux chantiers voisins d'Onnens et de Concise ont

procede ä un contröle, qui a mis en evidence la presence de plusieurs sites d'occupation proto-

historique sur les hauteurs dominant la ville de Grandson. Ces sites restent conserves dans le

terrain et s'etendent en amont de l'autoroute.

Investigations et documentation: Y. Franel, Archeodunum SA.

Determination du materiel echantillonne: A.-M. Rychner-Faraggi,AC.

GRANDSON - District de Grandson - CN 1183 - 539 320/184 440

M - Eglise Saint-Jean-Baptiste
La seconde etape de travaux de conservation et restauration ä l'interieur de l'eglise (voir RHV

2004, p. 190-191) a occasionne la depose du sol dalle, datant de l'intervention de la fin du XIXe

siecle. Les fouilles, pour des raisons financieres et pourgarantir la stabilite de l'edifice, n'ont ete

realisees que ponctuellement, ä l'emplacement des interventions modernes dans le sol.

Ces recherches, incompletes, n'ont pas donne d'indication quant ä la presence d'un sanctuaire

anterieur, mais elles ont revele la presence de deux caveaux funeraires dans le bas-cöte sud, qui

ont ete maintenus intacts. Le sol de la chapelle Bourgeois a ete egalement fouille en partie, livrant
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de nombreuses sepultures. La tombe correspondant ä la dalle funeraire de Guillaume Bourgeois

n'a pas ete identifiee. II est rendu compte de maniere detaillee de l'ensemble des investigations
et etudes Hees ä cette restauration, dans un ouvrage collectif.

Investigations et documentation: Archeotech, 0. Feihl, S. Freudiger.

Publication: Brigitte Pradervand (red.). L'eglise medievale de Grandson. 900 ans de patrimoine religieux et

artistique. Grandson. 2006,206 p.

GRESSY - District d'Yverdon - CN 1203 - 539 400/178 870
L - Sermuz - Murus gallicus
Le vestige du rempart protohistorique amenage en 1987 (voir RHV 1988, p. 181-182) a dü etre

restaure en 2005. La presentation precedente avait mis en oeuvre des pieces de bois de chene,

reconstituant l'armature du mur, qui n'ont pas resiste aux intemperies.
Les parements ont ete consolides, ainsi que la coupe du rempart, oü la presentation de l'armature

de bois ne flgure plus. La structure du murus reste representee sur le panneau explicatif

appose ä proximite, et des maquettes de construction sont presentees aux Musees d'archeologie
de Lausanne et d'Yverdon.

La superstructure de l'ancien reservoird'eau communal, qui emergeait ä l'extremite Orientale du

rempart, a ete demolie, ce qui ameliore substantiellement l'aspect du monument.

LAUSANNE - District de Lausanne - CN 1243 - 538 370/152 725
Br-Ha-R-HM-M - Rue Vuillermet - Place de la Cathedrale

La derniere campagne de fouilles menee en 2003-2004 au nord de la cathedrale de Lausanne

(voir RHV 2004, p. 192-196) a donne lieu ä un rapport de synthese presentant les resultats les

plus importants obtenus au cours des diverses etapes d'investigations qui eurent lieu dans

ce secteurdes 1992. Lors des campagnes precedentes, l'attention principale s'etait portee sur
les cloitres roman et gothique; la campagne de 2003, outre le complement des constructions

romanes et gothiques dejä connues, s'est plutot focalisee sur les vestiges du Ier millenaire, ainsi

que surune construction romaine dejä observee sous la rue Vuillermet en 1988-1989.

Le secteur septentrional est occupe des l'äge du Bronze final (trous de poteaux, succession de

deux niveaux d'occupation). L'epoque romaine voit la zone rehaussee d'une cinquantaine de

centimetres, pour abriter au Ier s. ap. J.-C. des amenagements artisanaux (fosses, foyers, zones

de travail).
Au Bas-Empire, un bätiment massif en magonnerie est construit sur la surface nouvellement

remblayee; ce bätiment occupe une surface minimale de 26.70 x 14 m et comprend plusieurs
locaux dotes de sols en mortier et de parois enduites de tuileau tres fin. Dans la piece occi-

dentale, deux solins magonnes flanquaient la base des murs; tous les metres, des poteaux
verticaux poses sur de gros boulets etaient lies ä ce solin. Le röle de ce mode de construction

inhabituel, ainsi que la fonction du bätiment restent inconnus.

D'apres l'etude ceramologique, la construction romaine a ete en fonction entre le IIP et le Ve siecles.

Les datations par analyse archeo-magnetique de deux foyers implantes dans les sols romains

(resultats: 601-857 et 812-866), ainsi que la presence de trous de poteaux, attestent cependant

que les lieux sont restes occupes de maniere ponctuelle, sans que l'on puisse definirprecisement
la nature de cette occupation et leurrelation avec le cloltre carolingien et la cathedrale de l'eveque
Marius (fin VP s.) situee sous la cathedrale actuelle.
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Vers le XIe siede, probablement apres la fondation de la cathedrale romane (sous Henri 1er de

Bourgogne (085 ä 1019)),un cloltre d'environ 30 m sur 20 m, remplagant les batiments romains
et carolingiens, est construit ä meme les sols et murs romains.

Sandrine Reymond

Investigations et documentation: Luisa Galioto, Jachen Sarott, AAM, Moudon.

Rapport: Lausanne. Rue Vuillermet 2-4 Place de la Cathedrale 11-15. Investigations archeologiques 2003/04,

par Luisa Galioto, Atelier d'archeologie medievale, Moudon, aoüt 2005.

LAUSANNE - District de Lausanne - CN 1243 - 536 100/152 060
R - Lousonna-Vidy-Vicus et theätre gallo-romain
L'intervention archeologique menee entre 1998 et 2001 ä l'est du Flon (voir RHV, 2002, p. 124-127),

qui a livre les vestiges d'un theätre gallo-romain ainsi que d'un quartier d'habitation du vicus de

Lousonna, a donne lieu ä un rapport de fouilles complete parune etude du mobilierceramique.
Rapport: Lausanne-Vidy, theätre. Rapport de fouilles, parFrangois Eschbach, Gollion, janvier2005.

LAUSANNE - District de Lausanne - CN 1243 - 535 676/152 227
R - Lousonna-Vidy - Route de Chavannes 11

Lafouille quiaeu lieu ä Vidy «Chavannes 11»en 1989-1990 (voirÄff!/1991, p. 148-150) apermis
d'observer Revolution d'un quartier de Lausanne ä l'epoque romaine pendant les trois siecles

de son occupation. Un premier ouvrage paru en 1999 (CAR 74, Lousonna 9: voir RHV, 2000, p.

123-124) presentait le mobilier archeologique.
Le volume qui vient de paraitre est consacre ä 1'etude architecturale des maisons qui se sont

succede dans ce quartier, des premieres constructions legeres aux maisons magonnees des pha-

ses d'occupation plus tardives. La description detaillee des vestiges constitue le point de depart

d'une reflexion synthetique sur les techniques de construction, l'architecture, l'organisation

spatiale et les fonctions des espaces.
Cette monographie comprend en outre quatre etudes presentant les traces de metallurgie, les

outils en rapport avec le travail du metal, les restes osseuxdes fosses augusteennes ainsi qu'une

synthese des connaissances sur la fin de l'äge du Fer ä Lausanne (Vidy et Cite).

Publication: Sylvie Berti Rossi, Catherine May Casteila et al.,«La fouille de Vidy«Chavannes 11» 1989-1990:

Archeologie, architecture et urbanisme». Lousonna 8, CAR 102, Lausanne, 2005,392 p.

Catherine May Castella

Des travaux de terrassement inopinement entrepris en novembre 2005 au sud de la zone exploree en

1989-1990 ont ete interrompus, pour permettre la documentation des structures mises au jour.

Cette tranche de terrain, touchee sur 2 m de largeuret surune cinquantaine de metres de longueur,

etait exactement situee entre la limite des fouilles de l'autoroute, en 1960, et Celles de la parcelle de

la route de Chavannes n° 11. Les divers horizons ont ete releves, ainsi qu'un riche materiel cerami-

que. Les niveaux d'occupation prehistorique n'ont pas ete affectes parces travaux.

Investigation et documentation: E. Winzberger-Archeodunum SA.

Rapport: VY05-Sagrave SA. Extension du parking sud. Rapport de l'intervention realisee & \ itly-VD, du 16 au

23 novembre 2005, par Eric Winzberger, Archeodunum SA, decembre 2005.

Publication: Caroline Bin netti «Les vestiges de la fin de l'äge du Fer ä Lousonna-Vidy», dans «Sites, structures

d'habitat et trouvailles du 1er siecle avant J.-C., entre Haut-Danube et la moyenne Vallee du Rhone. Colloque

de Zürich, 17-18 janvier 2003», CAR 101,2005, p. 9-18.
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LAUSANNE - District de Lausanne - CN 1243 - 535 168/152 472
R - Lausanne-Vidy -A1- Parois anti-bruits Bois-de-Vaux et Bourdonnette

Les terrassements en lien avec la construction d'une paroi anti-bruit au nord de l'autoroute AI,
entre le giratoire de la Maladiere et la Bourdonnette, ont donne lieu ä une surveillance archeologique

qui s'est etalee sur plusieurs mois.

Dans la partie du trace traversant de part en part le vicus gallo-romain de Lousonna, la paroi a ete

essentiellement etablie dans le remblai de l'autoroute, haut parfois de pres de 3 m. Les couches

archeologiques n'ont donc pas ete atteintes. Ce n'est que dans une tranchee plus profonde pour
l'eau et l'electricite que sont apparus quelques elements romains, un mur recoupe non loin de la

chapelle de la Maladiere, ainsi que quelques litages de sables et graviers reperes ä la hauteurdu
ch. du Bois-de-Vaux, qui s'integraient dans la rue est-ouest principale du vicus.

Plus ä l'ouest, dans le secteur de la Bourdonnette, hors du perimetre du vicus, des terrassements

importants ont eu lieu. Hormis un tesson de ceramique protohistorique, aucun element archeologique

n'est toutefois apparu.
Catherine May Castella

Investigation: C. May Castella, AC.

LAUSANNE - District de Lausanne - CN 1243 - 538 150/152 700
M - La Riponne - Gare du Metro M2
L'excavation necessaire ä la construction de la Station de la Riponne elimine la derniere tranche

de terrain intacte au nord de la Madeleine (ancien quartier de la Palud), sous les remblais qui
avaient progressivement constitue la place de la Riponne, entre 1812 et 1840.

La documentation historique rappelant la presence de diverses constructions et amenagements

anterieurs ä la creation de la place, des interventions archeologiques ont ete programmees avec

les terrassements realises en 2004 et 2005 (voir: Marcel Grandjean, «Le quartier de la Riponne»
dans Les monuments d'art et d'histoire du canton de Vaud. Tome III.«La ville de Lausanne». Bäle,

1979, p. 244-251.

Les vestiges dignes d'interet ont ete degages, releves et analyses avant leur elimination, quand
eile a ete necessaire.

Un trongon de l'enceinte medievale a ete mis au jour, au voisinage du passage de la Louve au travers du

mur. Vers Tancienne porte de la Madeleine, les fondations de l'enceinte nord-sud ont ete relevees.

Dans le versant oriental du vallon oü s'ecoulait le Flon, devant le mur de ville, s'elevait une maison

d'habitation, dite «Maison de la Riponne» en 1831. Ses vestiges sont reapparus, encore remar-

quablement conserves, avec un niveau de caves encore intactes, partiellement non comblees.

La construction comportait plusieurs phases d'agrandissements, dont les etats successifs sont

visibles sur les plans lausannois des XVIP-XIX6 siecles. Un abondant materiel a ete recolte, sous

forme de ceramiques, catelles de poele ou verrerie, datant du XVIIP au XIXe siecle.

Investigations et documentation: M2-Archeodunum SAetArcheotech SA.

MONTAGNY-PRES-YVERDON - District d'Yverdon - CN 1183 - 535 765/183 180

N-Br - Bois des Planches - Pierre ä cupule
En septembre 2004, la Municipalite de Montagny a constate la disparition d'un megalithe de

gneiss, de 1.7 m de longueur, pesant plus de 2.5 tonnes. Le monument a ete rapidement localise
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dans la propriete d'un habitant de la region, qui l'avait preleve dans l'idee d'agrementer son

jardin, ignorant l'interet archeologique de ce bloc.

Le megalithe a retrouve son emplacement d'origine, sans degäts particuliers. A l'occasion du
controle du terrain sous jacent, avant la remise en place, il n'a ete constate aucune structure ou
amenagement particulier. Le bloc erratique repose sur le terrain morainique en place et sa cupule
a ete creusee sans modifier la disposition naturelle.

Bibliographie: Urs Schwegler. «Schalen - und Zeichensteine der Schweiz». Antiqua 22. Bäle, 1992, p. 246.

MORGES - District de Morges - CN 1241

M - Chapiteau roman
Un chapiteau en calcaire haut de 22.5 cm

(flg. 5) qui appartenait ä la collection du

College de Morges a ete remis en 2005 au

Musee Forel, ä Morges egalement. Si l'ap-

partenance de cet objet ä l'epoque romane

est tres probable, son origine en revanche

n'est pas claire, en l'absence de toute indi-

cation de catalogue ou d'etiquetage.
Le responsable de l'ancienne collection

l'attribuait ä l'ancienne eglise de Joulens

(commune d'Echandens), eglise qui a par
la suite perdu son importance au profit
de celle de Morges. Le style du chapiteau

permet toutefois d'exclure son appartenance ä l'eglise medievale de Morges, demolie en 1769,

pour faire place au temple actuel.

Aussi, l'attribution ä l'eglise de Joulens reste une hypothese plausible, mais qui demande d'etre

appuyee par d'autres constatations.

MOUDON - District de Moudon - CN 1224 - 550 530/168 900
M - Grand-Air
Un raccordement de canalisations pourle bätiment du Grand-Aira recoupe en automne 2005 diverses

maqonneries en rapport avec l'ancien etat du site. Une fosse contenant des cereales et autres graines
carbonisees a ete observee pourla seconde fois. L'analyse effectuee en 1985 a revele un melange de

froment et de seigle qui peut attester d'un mode de culture mixte (meteil). La datation de la structure

n'a pas ete precisee (voirRHV 1992, p. 213).

Investigations et documentation: L. Galioto.AAM, Moudon.

Rapport: Moudon. Sondage ä I'Est du bätiment Grand-Air. Observations archeologiques, parLuisa Galioto,

AAM, Moudon, decembre 2005.

NOVILLE-RENNAZ - District d'Aigle - CN 1264

L-R-HM - Depot votif celtique et eboulement du Tauredunum

La publication d'un ouvrage consacre aux communes de Noville et de Rennaz a donne l'occasion

de preciser les donnees archeologiques connues. II est bien etabli que la statue celtique en bois

decouverte en 1960 dans une graviere au lieu-dit Pre de Muraz provient de la commune de

5 Morges - Musee Forel. Chapiteau en calcaire d'epoque

romane. Hauteur 22.5 cm. (Dessin C. Grand, AC)
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Noville, alors qu'elle a ete parfois citee comme provenant de Villeneuve, ou de dragages effectues

dans le Leman. La decouverte de la statue ä une importante profondeurdans le terrain, en milieu

humide, indique la presence probable d'un depotvotif, ä la fin de Läge du Fer.

Une epee en fer, damasquinee, apparue semble-t-il dans le meme contexte d'exploitation de

graviere, appartient ä l'epoque medievale.

Le bilan de nombreuses observations geologiques dans le territoire de la plaine du Rhone essen-

tiellement dans les communes de Noville et de Rennaz a ete mis en relation avec les quelques

donnees archeologiques disponibles, pourune tentative de datation de l'eboulement du Grammont.

Cette catastrophe naturelle a eu poureffet la Formation de petites collines et reliefs qui occupent

une partie des territoires communaux concernes.

La datation des quelques sepultures relevees surces eminences et leur relation chrono-

logique avec l'eboulement restent tres imprecises. Toutefois, rien ne remet en question
l'interpretation la plus frequemment formulee, depuis plus d'un siecle, qui identifie cet
eboulement avec celui de la montagne nommee Tauredunum, survenu en 563 apres
J.-C. d'apres des sources historiques.
Publication: Philippe Schoeneich, «La naissance violente d'un territoire» et Carine Wagner, «Aux origines de

Noville et Rennaz: statue celte etmilliaire romain», dans Noville et Rennaz, Communes de Noville et Rennaz

et l'Association de l'Academie du Chablais, 2004, p. 15-25.

NYON - District de Nyon - CN 1261 - 507 850/137 350
R-M - La Duche - Quartier du port gallo-romain
La construction d'un parking souterrain, implante dans le versant sud-est de la colline oü est

installe le centre monumental romain, nous a permis de mettre en lumiere la relation entre le lac

et la ville romaine. Cette zone n'avait jusqu'alors, en dehors de sondages realises dans le cadre

de ce projet, fait l'objet d'aucune Intervention archeologique.
Du Moyen-Age ä nos jours, ce terrain est reste quasimentvlerge de construction, ce qui a permis
une meilleure conservation des vestiges romains qu'au centre ville. L'hypothese de la presence
du theätre romain sur cette parcelle, seul monument d'importance manquant ä Nyon aväit ete

dejä abandonnee suite au sondages executes en septembre 1999.

Les premiers resultats des fouilles sont ä ce titre interessants: une rue romaine s'elargissant
en une petite place a ete degagee (flg. 6). Cette rue reliait le centre ville romain au bord du lac,

approximatlvement au centre du bourg de Rive actuel. Elle desservait sans aucun doute le port
romain, dont aucun vestige, ä ce jour, n'a ete decouvert.
Cette voie etait bordee par deux bätiments romains situes au bord du lac ainsi que parune canalisa-

tion drainante. Cette derniere pouvait avoirla double fonction de protegerdes infiltrations l'edifice
en contre-bas et de capterl'eau provenant des nappes de surface. Ce captage pourrait avoiralimente

une fontaine ou un bassin.

L'un des bätiments possedaitun portique. Son murde fermeture nord-ouest,s'appuyantcontre la

canalisation, est conserve sur pres de deux metres d'elevation; ceci est une premiere pour le site
de Nyon (flg. 7). Sa decoration etait composee de placages et moulures en calcaire. La richesse
du decor et l'ampleur des moyens employes pour assainir le portique laisse supposer que nous
sommes en presence d'un bätiment public, dont la fonction reste encore ä determiner. Sous le

mur de fermeture sud-ouest de ce bätiment, un important ensemble de pieux, coupes entre 143
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6 Nyon - La Duche. Fouilles 2005-2006. Plan des fouilles. (Dessin E. Soutter, Archeodunum SA)
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7 Nyon - La Duche. Mur de fermeture nord-ouest du portique, vue nord. (Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)

et 145 ap. J.-C., a ete degage, datant un reamenagement de l'edifice. Au Moyen-Age, selon toute

vraisemblance, un long bätiment, demoli dans le courant du XIXe s., vient s'appuyer contre le

mur de fermeture du portique.
Isolee par rapport ä cet ensemble de structures, nous avons decouvert une maison romaine, en

bordure de la Ruelle de la Tour.

Ä la fin de la periode romaine, trois fours ä chaux ont ete implantes dans la pente. L'ouverture

de leur alandier traverse le parement du mur bordant la voie au nord-ouest. Ceux-ci ont ete en

activite durant le demantelement des monuments de la ville romaine. Iis constituent le premier
temoignage date de ces pratiques sur le site. Les blocs d'architecture facilement reutilisables,
etaient charges au port sur des barques pour divers chantiers dans le bassin lemanique, prin-
cipalement ä Geneve, lors de la construction des remparts du Bas-Empire. Par contre, les blocs

sculptes et les colonnes, notamment, etaient reduits en chaux sur place. Dans les deblais en bas

de pente, une tete de Jupiter Ammon et un fragment de corniche de toiture, avec une gargouille
ornee d'une tete de lion, ont ete degages.
Un depöt de trois statuettes en bronze de 9 ä 15 cm de hauteur appartenant ä un laraire a ete

decouvert au sommet de la demolition de la canalisation drainante (fig. 8): une Venus anadyo-

mene, un Apollon et un Hecatei'on (cf. AS 3, 2005,41-42).
Christophe Henny

Investigations et documentation: Archeodunum SA, Gollion.

Archeomagnetisme: lan G. Hedley, Geneve.

Dendrochronologie: Laboratoire romand de dendrochronologie, Moudon. Rapport d'inventaire et d'expertise

dendrochronologique LRD 06/R 5743,31 janvier 2006, par Jean Tercier, Christian Orcel et Jean-Pierre Hurni.
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8 Nyon - La Duche. Depot de statuettes de bronze : Apollon, Venus (hauteur: 15 cm) et un groupe de trois

representations de la deesse Hecate. (Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)

NYON - District de Nyon - CN 1261 - 507 600/137 480
R - Promenade du Jura - Quartier gallo-romain
En novembre 2005, des travaux de canalisation dans le sol de la promenade, en avant du mur

d'enceinte medieval, ont recoupe une serie de structures appartenant ä differentes phases de

construction de la ville romaine.

Les releves precisent et completent les investigations faites en 1993-1994 ä proximite. II est

confirme que l'urbanistne des quartiers gallo-romains se poursuivait continüment jusqu'ä la

colline de la Muraz, le ravin de la Combe ayant ete creuse artificiellement ä l'epoque medievale

pourconstituerun fosse defensif.

Investigations et documentation: B. Dubosson et C. Henny, Archeodunum SA.
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Rapport: Nyon. Promenade duJura (Äff. 124). Rapport de surveillance. Novembre 2005, par Christophe Henny,

Archeodunum SA. Gollion, decembre 2005.

ONNENS - District de Grandson - CN 1183 - 542 960/187 870

Br - Les Vercheres - Habitat protohistorique
Le chantier de construction d'une villa a revele en janvier 2005 la presence d'un nouveau Site d'habi-

tat, dont l'extension en direction d'Yverdon et de Neuchätel n'est pas connue. Les quelques elements

typologiques identifies surla ceramique indiquent une occupation datant du Bronze final.

Sandrine Reymond

Observations et documentation: Alex Downing, Eduard Dietrich, Archeodunum SA, et Christian Falquet, AC.

ORBE - District d'Orbe - CN 1202 - 531 090/177 350
R - Villa d'Orbe - Conservation des mosa'iques
Le programme de conservation des mosa'iques entrepris en 1994 s'est poursuivi en 2004-2005,

assurant l'achevement du traitement de la mosaique dite des Divinites. Le pavement a ete entiere-

ment consolide et rendu solidaire de son soubassement, qui avait egalement subi des alterations.

Le nettoyage general de la surface des tesselles et du jointoyage encrasse a retabli l'aspect de la

mosaique que l'on pouvait avoiren 1862, lors de sa mise au jour (flg. 9).

Diverses lacunes completees par des cubes de couleur blanche lors des interventions du XIXe

siecle ont ete «derestaurees» et remplacees par un fond neutre, quand elles induisaient une

lecture insatisfaisante des motifs figures.

L'analyse approfondie des causes de degradations des mosa'iques d'Orbe a conduit ä une serie

de modifications des conditions de conservation in situ. Le pavillon abritant la mosaique des

Divinites a ainsi ete dote d'une installation reglant les echanges d'humidite entre le sous-sol et

le volume du bätiment de protection. Un tel dispositif fonctionne depuis plusieurs annees dans

le bätimentvoisin (mosaique du «Cortege rustique»).
La mosaique du Labyrinthe, mise au jouren 1845, aussitöt reenterree, puis redegagee et mise

sous abri vers 1935, connaissait un etat de degradation parmi les plus avance des mosa'iques

d'Orbe, caracterise par une teneur en sels extremement elevee et par des deformations

considerables. Elle est egalement la mosaique d'Orbe qui connait la plus forte alteration des

materiaux pierreux. Ces constats ont conduit ä sa depose, effectuee en 2005, et ä son transfert

sur un support stable, insensible aux variations climatiques. La depose a rendu possible la

fouille archeologique de la piece de la villa et de ses alentours, Intervention qui n'avait pas ete

effectuee lors des investigations systematique de l'IASA, en 1994.

Ces travaux, completes par de nouvelles observations en 2006, avant la remise en place de la

mosaique, ont determine les fonctions de la piece et de ses dependances, dont une alcöve chauffee

et son praefurnium.
Travaux de conservation: V. Fischbacheret coli. Laboratoire du Musee romain d'Avenches.

Analyses, expertise: F. Girardet et Expert-Center, Lausanne.

Investigation et documentation: J. Bernal, C. David, A. Andrey et F. Mouquin, IASA.

Rapport: Rapport desfouilles OB05/ Mosaique 5,parCeline David,Aline Andrey et Elsa Mouquin, IASA.juin 2005.

Publication: Denis Weidmann et Fred Girardet. «Contröle climatique de mosa'iques in situ sous abris», dans

Wall and floor mosaics: conservation, maintenance, presentation. VIII th. Conference of the International
Comittee for the Conservation of Mosaics (ICCM). Thessalon ique, 2005, p. 359-366.
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9 Orbe. Villa romaine. L'ensemble de !a mosa'ique des Divinites, apres les travaux de conservation 2004-2005.

(Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)
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R - Villa d'Orbe - Etüde des mosaiques
Deux etudes ont precise les connaissances sur les mosaiques. L'une est consacree au theme de

la mosa'ique n° 8, dite des Divinites, et ä sa lecture.

L'autre est consacree ä la mosa'ique n° 9 decouverte en 1993 et en grande partie encore inedite,

illustrant l'episode de l'Iliade «Achille ä Skyros».

Publications: Claude-Alain Paratte. «Les mosaiques de la villa gallo-romaine d'Orbe-Bosceaz (Canton de

Vaud, Suisse)» dans H. Morlier (ed). «La mosa'ique greco-romaine IX», vol. 1. Collection de I'Ecole frangaise

de Rome 352, 2005, p. 209-225.

Sophie Bujard. «La Mosa'ique aux divinites d'Orbe-Bosceaz (Suisse). Une lecture ä choix multiples», dans

H. Morlier, (ed.).«La mosa'ique greco-romaine IX», vol 1. Collection de I'Ecole frangaise de Rome 352, 2005,

p. 227-234.

R - Villa d'Orbe - Images de Synthese

Apres la fouille et documentation methodiques de la residence principale et son etude complete, l'IASA

a produit une reconstitution architecturale de l'ensemble bäti, selon les vestiges decouverts.

Les donnees de cette maquette d'un etat possible du site, presentee sur place, ont ete reprises
en tenant compte des remarques suscitees par sa presentation. II en resulte, avec les capacites

actuelles de rinformatique, la possibilite de visualiser la restitution dans toutes ses dimensions,

et de la parcourir selon les orientations desirees.

Cette modelisation en trois dimensions sera mise ä disposition du public et des visiteurs.
Publication: Thierry Luginbühl etlacques Monnier. «Aquarelles, dessins, maquette et images de synthese: les

restitutions de la villa romaine d'Orbe-Bosceaz (VD)», dans AS 28.2005, p. 28-33.

PULLY - District de Lausanne - CN 1243 - 540 405/152 205

R - Villa romaine du Prieure

Apres le nouvel audio-visuel realise en 2001, l'abri-musee de la villa romaine a continue sa

mue museographique. Deux ensembles peints reconstitues ä partirde fragments de fresques
mis au jour lors des fouilles de 1971-1976, restaures et remis en position, sont presentes au

public. Un des deux pillers peints soutenant l'etage du pavillon en hemicycle a egalement
ete restaure.
Au printemps 2005, des panneaux d'information ont en outre ete mis en place, qui reprennent et

developpent les informations de l'audio-visuel. Enfin, chacun des ensembles peints reconstitues
fait l'objet d'un pannonceau explicatif.
Publication: Evelyne Broillet-Ramjoue, «Plafonds et voütes ä l'epoque antique», dans Actes du VIIPme Colloque

international de l'Association Internationale pour la Peinture Murale Antique (AIPMA), 15-19 mai 2001, Buda-

pest-Vesprem, dir. Läszlo Borhy, Budapest 2004, p. 313 -317.

Catherine May Castella

ROMAINMÖTIER - District d'Orbe - CN 1202 - 525 230/171 780
M - Ancienne abbaye
Les travaux d'amenagement de l'espace de Landen cloltre etant acheves, ainsi que ceux de la

derniere restauration de l'eglise, les interventions archeologiques sont dorenavant limitees aux
travaux d'entretien ou de reparation qui peuvent toucher le sous-sol.
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Une canalisation a ete posee en automne 2005, qui a ouvert le sol ä l'ouest du cloTtre, dans un
secteur explore du site. Les structures dejä relevees de l'ouest du cloitre ont ete reidentiflees,
alors que la partie occidentale du trace, dans la cour de l'ancienne Maison du Prieur, n'a pas
livre d'element particulier.
Les travaux d'etude et d'elaboration des resultats de fouilles 1985-2005 se poursuivent, dans la

perspective d'une publication generale des resultats.

Rapport: Romainmötier - Cour - Sondage lors de la pose d'une conduite d'eau, par Ulrike Gollnick, AAM,

Moudon, 16 janvier 2006.

La presence constante de deuxeglises simultanees au coeur de l'abbaye, attestee parl'analyse archeologique

du site, a suscite une etude fonctionnelle de ces edifices.

Publication: Kristine Krücer. «Der Zentralbau am Ostflügel des Kreuzgangs im Romainmötier und die clu-

niazenziche Prozessionsliturgie», dans Art + Architecture en Suisse. 2005.1, p. 26-33.

SAINTE-CROIX - District de Grandson - CN 1182 - 532 000/185 100

M - Voies ä rainures - Voies historiques

L'important ensemble de traces historiques releve dans la Cöte de Vuiteboeuf, ainsi que les

autres traces analogues relevees dans le canton, sont presentes de maniere detaillee dans des

publications issues d'un colloque international, sur le theme des voies antiques.

Publications: Guy Schneider. «Untersuchungen zum römischer Strassennetz in derSchweiz. Geleisestrassen»,

dans Bonnerjahrbücher Band 202/ 203. 2002/ 2003, p. 267-334.

Guy Schneider «Alle wege führen nach Rom-auch Geleisestrassen ?», dans Materialen zur Bodendenkmalpflege

im Rheinland 16, 2004, p. 67-78.

SAINT-LEGIER - District de Vevey - CN 1244 - 557 700/149 700
I - La Motte - Eperon barre
R - Trouvaille isolee - Statuette

en bronze
En septembre 2005, une prospec-
tion menee par ChristoferAnsermet

au lieu-dit La Motte, ä St-Legier, a

permis de reperer un nouveau site

de type eperon barre. Une levee de

terre, probablement ceinturee par
un fosse, domine le vallon ä 700

m d'altitude. Le Systeme defensif

protege un replat borde sur les 3

autres cötes par des pentes boisees

tres raides aboutissant ä la Veveyse

et ä un de ses affluents.

Une petite tete en bronze de 2 cm de

haut a ete retrouvee sur le site (flg.

10). Elle appartient ä une Statuette

d'environ 10 cm de hauteur, figurant

10 St-Legier - La Motte. Tete de Jupiter en bronze. £poque

romaine. Haut. 2 cm. (Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)
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une divinite masculine gallo-romaine. Elle revele un homme d'äge mürauxtraits majestueux. Les

masses striees des boucles de sa chevelure et de sa barbe ont un rendu tres stylise. A l'arriere,
ie haut du cräne se detache du bourrelet des cheveux qui entoure le visage parun element peu

perceptible, vraisemblablement un fin bandeau. La chevelure ne se distingue clairement qu'ä

partir du vertex oü eile est rabattue sur le cräne en 6 meches flgurees par de flnes rainures ver-

ticales et obliques. L'aspect Imposant de cette divinite, associe au traitement de la barbe et de la

chevelure, renvoie au dieu Jupiter. On ne peut toutefois pas exclure le dieu celtique Sucellus qui
se definit egalement parun visage aux traits joviens.

Susan Ebbutt et Cedric Cramatte

Prospections - decouverte: Chr. Ansermet, La Tour-de-Peilz.

Etüde: C. Cramatte, IASA.

SAINT-PREX - District de Morges - CN 1242 - 542 100/147 800
BR - Sepultures de l'äge du Bronze

Les recherches entreprises en plusieurs etapes dans la necropole ä inhumations et incinerations

(voir RHV 2002, p. 148-149 et 2004, p. 212) ont donne lieu ä une etude de Synthese, reprenant
l'ensemble des donnees archeologiques recensees, depuis les fouilles du XIXe siecle jusqu'au
plus recentes, pour cette commune vaudoise et sa principale necropole.
Publication: Mireille David-Elbiau et PatrickMoinat. «Saint-Prex (Vaud) ä l'äge du Bronze: le cas d'une

commune lemanique», dans ASSPA 88, 2005, p. 119-168.

VEVEY - District de Vevey - CN 1264 - 544 260/145 620
M - Rue des Deux-Marches 34 - Vestiges du Bourg-Franc - Murde viHe, premiers bätiments,
tour de la Porte au Vent, pont pietonnier
La transformation du n° 34 de la rue des Deux-Marches ä Vevey a donne lieu ä une investigation
archeologique. Limitee au depart ä l'observation du mur d'enceinte, celle-ci s'est rapidement
etendue ä l'ensemble du bätiment, en raison de l'interet des vestiges conserves. La conflgura-
tion de l'edifice et le cadre de l'intervention ont impose une Observation morcelee. En effet, la

documentation a principalement ete effectuee en 2004, avant le gros des travaux, alors que des

zones etaient inaccessibles et une partie des parois n'etait pas piquee; lors des complements
effectues en 2005, plusieurs nouveauxamenagements - crepi, cage d'escalier, cloisonnement des

espaces, chapes de beton - etaient dejä en place, empechant une vision d'ensemble. L'assemblage
de ce puzzle permet toutefois une bonne lecture des vestiges mis au jour. En outre, au moment
des interventions ulterieures, le dossier etait en cours d'elaboration, ce qui nous a permis de

questionner la validite de certaines hypotheses. Le creusement, tres limite, occasionne par les

travaux de transformation n'a fourni aucun materiel archeologique. En revanche, l'analyse den-

drochronologique de quelques elements a permis de dater certaines etapes du developpement
du Bourg-Franc1.

1 Ch. Orcel, J. Tercier, J.-P. Hurm, Rapport d'expertise dendrochronologique, Vevey, Rue des Deux-Marches
34, Ref. LRD05/R5577A ä C, avril 2005 (non publie, depose ä l'Archeologie cantonale)
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11 Vevey - Rue des Deux-

Marches n° 34. Vestiges

mis au jour lors de la

transformation du bätiment

Au-dessus et au-dessous,

structures documentees

lors des transformations

du theätre en 1989-90

(numerotation en chiffres

romains) et de la maison de

Warrens en 2004.

Vestiges anterieurs au

Bourg-Franc (1 et 8);

enceinte (2, I et IX);

premieres constructions

du Bourg-Franc (2, 13. 14,

21, 22, «mur sud», I et IV);

angle nord-est de la tour

de la Porte au Vent (10);

pont pietonnier (5, 6 et II).

(Dessin V. Chaudet, AC)

Les structures mises au jourappartiennent principalement ä ce nouveau bourg, auquel Rodolphe
d'Oron accorde des franchises en 1236 environ2. Elles se situent dans le prolongement direct des

vestiges degages en 1989-90 dans la parcelle adjacente du theätre (flg. 11)!. La documentation
recente des caves de la maison de Warrens vient completer ce dossier, qui constitue une contri-
bution importante ä la connaissance de l'etablissement du Bourg-Franc et fournit les premieres
datations archeologiques du developpementdes fortiflcations ä Vevey. Nous ne donnons ici qu'un
bref apergu des vestiges mis au jour.

2 A. de MoNTET,£tfra£s de documents relatifs ä l'histoire de Vevey depuis son originejusqu'ci l'an 1565, Turin,
1884, p. 154, doc. 27.

3 F. Christe, Archeotech, Vevey. Transformation du theätre. Degagement des vestiges de la maison de Vuip-

pens, decembre 1990 (rapport non publie, depose ä l'Archeologie cantonale). RHV1991, p. 184-188.
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12 Vevey - Rue des

Deux-Marches n° 34.

Local nord-ouest, rez-

de-chaussee, vue vers

le nord. Vestiges du

pont et du four amenage
ulterieurement sous une

des arches de celui-ci.

(Photo Fibbi-Aeppli,

Grandson)

Vestiges anterieurs ä l'etablissement du Bourg-Franc
Le mur l etsans doute le mur 8 sunt anterieurs ä l'etablissement du Bourg-Franc (flg. 11). Iis sont

constitues de boulets de petite dimension lies au mortier de chaux. Le caractere fragmentaire
de leur conservation et degagement, ainsi que l'absence de materiel archeologique ne permet

pas de dater ces vestiges.

Le dispositifdefensifet les edifices primitifs du Bourg-Franc
Le mur de ville (flg. 11. n° 2) a ete observe surtoute la longueurdu bätiment. 11 est constitue de

boulets de riviere et mesure environ 1.45 m de large dans sa partie inferieure. Quatre

meurtrieres, regulierement reparties, sont partiellement conservees. Dans les etages, le negatif de

l'enceinte, observe dans la paroi nord (flg. 11, n° 13), permet de restituerune elevation de 8.20

m, sans compter le parapet protegeant le chemin de ronde, dont il ne subsiste aucun vestige.

L'horizon de la lice a ete reconnu ä 375.45 m.s.m., c'est-ä-dire ä environ 1.70 m au-dessous de

la rue actuelle. Le niveau de circulation medieval est dorn: bien inferieurä l'actuel. Le meine
phenomene a ete observe ä la maison de Warrens, oü les meurtrieres documentees se trouvent
au-dessous du niveau des jardins actuels.

La parcelle adjacente au mur de ville se caracterise par la presence de larges baies au niveau

inferieur, qui suggerent que ces locaux abritent des halles marchandes. Dans les murs perpen-
diculaires ä l'enceinte (flg. 11, n° 13 et 21), ces baies servent sans doute ä circulerrapidement le

long du mur de ville. Une disposition similaire s'observe ä la maison de Warrens (flg. 11).

L'investigation a permis de mettre en evidence la simultaneite de construction de la muraille
et de la parcelle adjacente. Une Observation semblable a ete faite lors de la transformation du

theätre: le «mur sud» et le mur IV sont lies, dans leur partie inferieure, ä l'enceinte (muri). En

aval, ä la maison de Warrens, enceinte et parcellaire temoignent aussi, semble-t-il, d'une concep-
tion commune, puisque l'emplacement des meurtrieres dans le mur de ville paraTt defini parle
parcellaire.
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L'analyse dendrochronologique du solivage du loeal sud-est du rez-de-chaussee permet de

proposerune datation au milieu du XIIIe siede pourla construction de cette portion du Bourg-
Franc4.

Tour de la Porte au Vent

L'angle nord-est de la tourdefendant l'acces au Bourg-Franc est conserve dans le mursud du

bätiment actuel, au sous-sol ainsi qu'au deuxieme etage et dans les combles (flg. 11, n° 10).

Ce dispositif n'est pas contigu ä la muraille de ville, mais se trouve ä pres de 6 m en avant
de celle-ci; un mur relie les deux structures.
La construction de cet edifice est probablement ä mettre en relation avec l'etablissement du

mur de braie vers le milieu du XVe siede5. Lorsque le bätiment en transformation est agrandi

pouratteindre son extension actuelle, la tours'eleve toujours. La demolition de celle-ci en 1799

est attestee parles sources".

Perte de la fonction defensive du mur de ville
Parmi les nombreuses interventions posterieures qui ontete observees, certaines temoignentde
la perte progressive de la fonction defensive de l'enceinte. En particulier des fenetres sontcreees

dans la muraille et un pont donnant acces ä un local du premier etage est construit contre
l'enceinte. Ce processus aboutit ä l'extension du bäti ä l'exterieurdu bourg primitif; le mur de ville,
fortement ravale, devient un simple refend ä l'interieur d'un edifice. Cette derniere Intervention

est anterieure ä 1699. Elle suit probablement le grand incendie de 16887.

Pont

Les vestiges d'un pont (flg. 11, n° 5, 6 et II; flg. 12) subsistent exceptionnellement dans la fagade

nord du bätiment actuel, dont ils constituent le soubassement. Iis sont toujours visibles dans la

galerie qui occupe actuellement une partie des locaux du rez-de-chaussee. Le mur II, interprete

en 1989-90 comme la base d'une tour de latrine8, a pu etre rattache ä ce dispositif, qui fournit

donc deux acces au Bourg-Franc.
Valentine Chaudet

Investigations et documentation: Hugo Amoroso, Valentine Chaudet et Colette Grand, AC

4 Voirci-dessus, note 1. La majorite des solives date des annees 1247 ä 1249.

5 A. de Montet,Extraits de documents relatifsä l'histoirede Vevey depuis son origlnejusqu'ä l'an 1565,Turin,

1884, p. 130-131 et p. 207, doc. 154.

6 Communication orale de Luigi Napi, historien des monuments.

7 Le bätiment figure surle plan de 1699 (ACV/ GB/348/afol 2). Le chevetre d'une cheminee amenagee au

cours de ce chantier a fait l'objet d'une analyse dendrochronologique (pour la reference, voir ci-dessus,

note 1): les pieces qui le constituent ont ete abattues de 1687 ä 1689.

8 F. Christe, «Vevey. Rue du theätre n° 4-Maison de Vuippens»,RHV1991, p. 185.
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VUFFLENS-LA-VILLE - District de Cossonay - CN 1242 - 530 800/157 620
N-Br-Ha - En Sency - Necropole
La fouille d'un ensemble de sepultures de Läge du Bronze en voie de destruction parl'exploitation
d'une graviere, realisee de 1993 ä 1996, a donne lieu ä une etude et publication complete.

Publication: Frangois Mariethoz. «Enquete autourd'un tumulus del'äge du Bronze. Vufflens-la-Ville, En Sency

(VD, Suisse)», CAR 100, 2005, 160 p.

YVERDON-LES-BAINS - District d'Yverdon - CN 1023 - 539 500/180 800
L - Eburodunum - Oppidum
La synthese des connaissances sur la Chronologie, et les structures de la fortiflcation a ete pre-
sentee dans un colloque.

Publication: Caroline Brünette «L'oppidum d'Yverdon-les-Bains au Ier siecle avantJ.-C.», dans «Sites, structures

d'habitat et trouvailles du Ier siecle av. J.-C. entre Haut-Danube et la moyenne Vallee du Rhone. Colloque

de Zürich, 17-18 janvier 2003», CAR 101, 2005. p. 19-27.

YVONAND - District d'Yverdon - CN 1183 - 546 450/183 450
R - Villa gallo-romaine de Mordagne - Peintures murales
Presentation de la reconstitution des peintures fragmentaires recoltees dans la pars urbana de

la villa.

Publication: Yves Dubois. «Cygnes, dauphins, monstres et divinites: nouveaux resultats ä propos des fresques

de la villa romaine d'Yvonand-Mordagne (VD)» dans AS 28.2005, p. 4-15.
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